
Après 7 mois de vie et de travail sur la ferme de

Capucine, nous commençons enfin à prendre nos

marques. Nous commençons à avoir une vision

globale des différentes activités variant au cours

des saisons. Il nous est maintenant possible de

libérer Jeanine et Pascal plus souvent et d’alléger

leur charge de travail. Effectivement tant au ni-

veau des animaux que de l’accueil social, nous

commençons à être capables de prendre la ferme

en main. Pascal a ainsi pu réaliser un projet qui

lui tenait à cœur  : effectuer une formation en

traction animale. Cette activité pourrait prendre

dans un futur proche une place de plus en plus

importante au sein de la ferme. Concernant l’ac-

cueil social, nous essayons, dans les limites de

nos capacités, de soulager Jeanine afin qu’elle

puisse prendre un peu de répit. Cela reste encore

difficile pour nous car, contrairement à l’agri-

culture, c’est un domaine où nous avons peu de

connaissances. A ce sujet, une nouvelle forme

d’accueil s’est développée sur la ferme. Il s’agit

de recevoir en séjour de rupture (2 semaines),

des jeunes en difficulté de la région parisienne.

Mi janvier, deux jeunes avec leur bébé, vien-

dront passer un mois sur la ferme. Ils nous aide-

ront dans notre travail et sont également

intéressés par l’accueil social. 

Ces derniers mois nous nous sommes particuliè-

rement intéressés à deux activités : la boulange et

l’arboriculture. En effet depuis maintenant 3

mois, nous effectuons une fournée de pain toutes

les deux semaines dans le four de la ferme. Nous

commençons à nous améliorer doucement no-

tamment suite à une formation de 4 jours réali-

sée par Claire dans le Lot et Garonne. Thibaut

s’est davantage penché sur l’arboriculture par

des participations à des journées de formation

sur la taille et le greffage, réalisées par l’asso-

ciation des Croqueurs de Pommes. Le mois de

février sera l’occasion de mettre en pratique la

taille sur les fruitiers de la ferme qui ont besoin

d’un petit rafraîchissement. 

Le troupeau de chèvres devrait bientôt s’agran-

dir avec les mises-bas qui vont avoir lieu dans

les deux mois à venir. Ce sera alors l’occasion

d’expérimenter la fabrication de fromage de chè-

vre avec Jeanine. 

En bref, la vie suit calmement son cours à la

ferme de Capucine, une vie au rythme des sai-

sons, proche de la nature et riche en échanges

pour nous tous. 

Claire et Thibaut
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La mère blanche

Non mais quel titre ! Et la poésie… !
Ah, je me souviens de ce dernier article où je

frimais, content et fier de travailler dehors par ce

doux mois d’octobre. Et bien, ça n’a pas été pa-

reil en novembre ! Tant et si bien que je n’ai

même pas eu le temps de rédiger d’article et

pourtant, j’aurais bien voulu passer un peu plus

de temps à l’intérieur  ! Ce magnifique tapis

blanc qui recouvre les champs… et qui fait suer

les éleveurs qui rentrent leur troupeau avec ran-

cœur ! C’est vrai, quoi, m… ! Il y avait encore

plein de pâture et les brebis (et moi aussi)

s’étaient habituées à ne rentrer qu’à la mi-jan-

vier : un mois et demi d’hivernage en plus et 50

rouleaux de foin en moins ! Et puis, ce manteau

blanc qui traîne de partout a même réussi à ren-

dre les vaches un peu zinzin ! « Labrune », une

gentille petite vache qui n’a jamais posé pro-

blème, n’a pas voulu monter dans la bétaillère…

Elle a quitté le parc électrique pour devoir être

rattrapée, un joli soir de -10°, à 22h, avec l’aide

des pompiers ! Et finir par s’affoler et se briser

la nuque avant que je ne revienne en tracteur

pour la récupérer… morte ! Et je n’écris pas

tout ! La galère blanche n’affecte pas que l’éle-

vage : en décembre, je prépare les bûches (pas

autant les desserts de Noël), à cette période j’ai

déjà coupé la moitié au moins de mon bois pour

l’hiver suivant. Figurez-vous que la mère

blanche ne m’a pas permis quelque travaux ex-

térieurs que ce soit…

Vivement le printemps !
Matthieu

A tous et à chacun, je souhaite la réalisation de tous les projets qui vous tiennent à cœur

et je forme le vœu qu’en 2011 nous continuions à faire vivre ensemble avec enthousiasme,

engagement et clairvoyance la belle aventure de l’AMAP de Capucine entamée il y a 7

ans. Plus que jamais notre monde et notre territoire ont besoin de projets qui bâtissent

une solidarité vivante, consolident les liens et étendent la conscience écologique. Les

AMAP font partie de ceux-ci !

Bonne année 2011 !
Joëlle

Bonne année 2011 !de Blanche

de B



Aussi, quelques personnes motivées (anciens ad-

ministrateurs et salariés du CPIE, mais aussi de

nouvelles personnes individuelles ou représen-

tantes de structures diverses) ont décidé de créer et

de faire vivre un nouveau projet dans la montagne

vosgienne. 

L’association ETC...terra (Environnement, Terri-

toire, Citoyenneté) est donc née le 11 octobre

2010. Elle est basée à Fraize, près de Saint-Dié-

des-Vosges, et a pour objectifs principaux de :

Participer activement au développement durable

de son territoire par le biais d’actions de média-

tion, d’accompagnement de projets, de pédagogie

et d’animation.

Sensibiliser, éduquer, former, responsabiliser les

différents publics à l’environnement, aux patri-

moines et au développement durable.

Conduite par un Conseil d’Administration diver-

sifié et motivé, ETC...terra se propose de mener

des actions en direction de tous types de publics

(enfants, élus, familles, acteurs du territoire, pu-

blics spécifiques), sur les thématiques liées à la na-

ture, à l’environnement, au développement

durable et aux patrimoines. 

Ses domaines d’intervention sont :

• l’accompagnement/ingénierie de projets,

• la sensibilisation et l’éducation,

• l’interprétation et la mise en valeur des patri-

moines,

• les études de milieux et le conseil en aménage-

ments favorisant la biodiversité et la découverte

pédagogique,

• la formation,

• l’animation de réseau,

• la veille territoriale et la mise à disposition de

ressources.

Le projet associatif d’ETC...terra s’ancre dans un

certain nombre de valeurs fortes :

• l’humanisme,

• la promotion de la citoyenneté et de l’engage-

ment concret,

• la participation et la concertation, une gouver-

nance de type coopératif,

• la rigueur scientifique (autour d’un Conseil

d’Experts) dans la diversité des approches péda-

gogiques,

• un ancrage territorial fort,

• un travail en réseau avec les autres acteurs du ter-

ritoire, pour un partage des savoirs et savoir-

faire.

Ayant à priori les caractéristiques pour y préten-

dre, l’association envisage dès aujourd’hui de de-

mander le label « CPIE » (procédure qui demande

2 à 3 ans de fonctionnement).

Après une première phase consacrée à la réflexion

autour de la définition des grands axes du projet,

puis une seconde consacrée à la création adminis-

trative, ETC...terra va désormais se consacrer aux

projets d’action concrets, aux recherches de

conventions de partenariat et à la communication.

Contacts :

contact.etc.terra@gmail.com

Frédéric BLANC : 06.74.47.06.53

(éducation, pédagogie)

Virginie LEBLANC : 06.85.94.36.78

(projets de territoire, études)

Nicolas RICHARD : 06.32.04.86.40

(réseaux d’acteurs, grand public)

L’association ETC...terra :
un nouveau projet «environnement et territoire» sur le versant lorrain du massif vosgien

Terres de liens en Lorraine
Mouvement né en 2003 dans la Drôme, Terres de liens agit en réaction aux difficultés d’accès

au foncier agricole qui empêchent les paysans de s’installer: gel des terres, spéculation foncière,

accaparement par les grandes exploitations intensives orientées vers l’exportation plutôt que la

consommation locale. En 2006, l’association s’est dotée d’un outil financier en partenariat avec

la Nef, la Foncière-Terre de liens, qui engrange des actions pour acquérir des terres et les louer

aux futurs agriculteurs et maraîchers adeptes des circuits courts (magasins à la ferme, AMAP,…)

et d’une agriculture biologique, biodynamique ou paysanne.  Souhaitant « recréer une responsa-

bilité individuelle et collective pour la préservation du bien commun que représente la terre »,

Terre de liens invite à la souscription d’actions de 100€ (hors frais), 25% étant déductible des im-

pôts sur le revenu. La Foncière-Terre de liens possède aujourd’hui près de 1 900 ha, loués à 138

agriculteurs, répartis sur 70 fermes en France. Une antenne a été créée en Lorraine en février

2010, elle est installée au Centre Ariane à Neuves-Maisons. Une centaine d’actionnaires lorrains

mobilisés ont permis l’achat de la ferme du Bois-Nathan, 162 ha de terres à Francheville en

Meurthe-et-Moselle où un couple de jeunes agriculteurs s’est installé en mars 2010. Très sollici-

tée, d’une part  par des jeunes souhaitant s’installer et d’autre part par des futurs retraités qui veu-

lent céder des terres, l’antenne étudie actuellement une quinzaine d’autres projets en Lorraine.

www.terredeliens.org

www.tdllorraine.canalblog.com

Depuis la disparition en mai 2010 du CPIE Moyenne Montagne Vosgienne, l’une des prin-

cipales associations œuvrant dans le domaine de l’éducation à l’environnement et au dé-

veloppement durable sur le versant lorrain du massif vosgien, un vide restait non comblé

sur ce territoire. Des actions engagées ou prévues ont été abandonnées et la dynamique

créée depuis quelques années dans ce domaine d’activité s’est trouvée réduite. De nom-

breux acteurs du territoire ont régulièrement manifesté le besoin d’avoir à nouveau un in-

terlocuteur associatif spécialisé sur ce secteur géographique.

http://amap.de.capucine.free.fr


